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de montagnes dénudées, la Sainte Vierge daigna appa­
raître à deux enfants.

Maximin Giraud avait onze ans et Mélanie Calvat- 
Mathieu quatorze ans. Ils 11e savaient pas lire et se 
connaissaient de la veille-.

Tous deux, ce jour-là, gardaient les vaches de leurs 
maîtres. Après leur petit déjeuner, vers midi, ils 
s’endormirent sur 4e gazon, près d’une fontaine tarie, 
dans un petit enfoncement de terrain.

En se réveillant, ils montent sur le plateau, pour voir 
où étaient les animaux, et redescendent pour prendre 
leurs petits sacs.

Tout à coup, Mélanie aperçoit une grande lumière 
et appelle Maximin :

Viens vite voir cette clarté là-bas ! ”
La lumière s’entr’ouvre et laisse voir une belle 

Dame, environnée de gloire, mais dont l’attitude révèle 
une tristesse profonde.

Elle est assise sur une pierre, set pieds reposent dans 
le lit desséché de la fontaine, ses coudes sont appuyés 
sur ses genoux, ses mains soutiennent sa tête, qui est 
comme appesantie par la douleur.

A ce speétacle, Mélanie est saisie de frayeur.
Ah ! mon Dieu ! s’écrie-t-elle, et elle laisse tomber 

son bâton.
Maximin, lui aussi, est effrayé et il invite sa com­

pagne à garder son bâton, afin de pouvoir se défendre 
au besoin.
. Alors la belle Dame se lève, croise les bras sur la
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